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SOPHIE NAULEAU

S’il en est  
encore temps

 
 
 
 
 
 
 
 
 

 



Quarante-quatre ans,
c’est l’âge où l’on commence
à ne plus pouvoir espérer vivre le double.

 
Jules Renard

Journal, 22 février 1908
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¡  ADELANTE  !
 
 
Demain j’aurai quarante-quatre  ans. Ce n’est 
pas un âge. À quarante-cinq seulement il faut 
réfléchir ; quarante-quatre, c’est une année sur le 
velours. Aimant les chiffres en miroir, depuis ma 
discrète contribution de 1977 au sursaut de la 
natalité française, je jubilais à la lecture de cette 
réflexion de Jules Renard, notée en février 1908, 
à la veille de son anniversaire. Jouer sur du 
velours, je croyais savoir ce que cela signifiait, 
ayant beaucoup misé à la roulette enfant, des 
clopinettes et de la pensée magique mais avec 
tant d’espoir : à cheval, en carré ou sizain, qui 
me semblait déjà gage de poésie, et parfois sur 
le vert du zéro, sans réussir jamais à influencer 
les rebonds de la bille couleur ivoire. Une année 
sur le velours sonnait à mon oreille laxiste comme 
Un año de amor, chanté par Luz Casal dans un 
film enamouré d’Almodóvar, douce quoique ris-
quée, comme l’était la vie somme toute, ou le 
verglas, et je ne m’inquiétais pas plus que cela 
de ce témoignage du temps jadis où Claude 
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